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Nous le regrettons d'autant plus, que ce sanctuaire véné­
rable, témoin de la piété simple et solide de nos aïeux, 

sera probablement désaffecté 
un jour ou l'autre. N'avons-
nous pas vu, le 8 septembre 
dernier, avec une inexprima­
ble douleur, la cérémonie 
séculaire du vœu des éche-
vins, s'accomplir au mépris 
des traditions, dans le somp­
tueux eldorado de M. Bos-
san! D'après les nouveaux 
plans, la nef de Saint-Tho­
mas doit être éventrée, et 
convertie en sacristie. On a 
affirmé au début de l'entre­
prise, pour éviter certains 
froissements qui auraient pu 
compromettre les résultats 
de la souscription, que l'an­
cien sanctuaire resterait in­
tact. Sans crainte d'un dé­
menti, nous pouvons dire 
que cette promesse ne sera 
pas tenue. Du reste, ce qui 
se passe aujourd'hui n'est 
rien moins qu'une garantie 

Niche de la Renaissance, rue St-Jean, n° 40; p o u r l e m a i n t i e n i n t é g r a l d e 

l'ancienne église. 
Parmi les nombreuses images qui décorent Lyon Pitto­

resque, eaux-fortes, dessins à la plume et au crayon, repro­
duits avec les derniers perfectionnements de la phototypie, 


